
22 ABEILLE CANADIENNE,

Tel, et plus généreux encore,

es cieux abaissant la hauteur,

Le Dieu que Punivers adore

Est descendu dans notre cœur.

Quel toi'nt de pures délices

Pinonda pres de vos autels

Seigneur j'y goûtai les premice

Des plaisirs purs de"s immo*rtels

là, de joie et d'amour ravie,

Mon ame, en ce jour fortune,

S'est paisiblement endormie

Sur le sein de son bien-aime.

Disparoissez, plaisirs fragiles,
Tristes voluptés d'un instant;

Loin de moi, richesses stériles,

Rintieurs, gloire, pompeux néant

Je l'ai choisi poùr mon partage

Celui qui seul me rend heureux

Enfant du ciel, pour héritage

Jeaspire à posséder les cieux.

Ah ! s de nos fêteschéries,

Jamais, coupable déserteur,

Je courois aux tentes impies

D7un peuple prevaricateur

Je veux que ma droite arrachée

Périsse en cet affreux moment,

Et que ma langue desséchée

S'attache à mon palais brûlant.

Seigneur, en tra its ineffaçables,

Grave en mon cœur ta sainte li;

Rends-moi tès préceptes aimables,

Augmenté Pardeur de. ma foi;

A nos yeux donne la victoire

Sur lasuperbe impiete

Et nous célébrerons ta gloire

Dans limmobile éternité.*
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